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BURKINA FASO Du 14 au 
17 février 2013 s’est tenue 
la 10ème édition du Festival
Dilembu au Gulmu (FESDIG),
un festival « militant du
développement » comme 
le caractérise l’artiste
burkinabé Sana Bob. Yann,
volontaire de la Délégation
Catholique pour la Coopération,
nous invite à découvrir 
ce festival peu ordinaire.

C
e festival se tient à Tiantiaka, en
plein cœur de la brousse de la
région de l’est du Burkina Faso, à
27 km de Fada N’Gourma. Selon

son directeur, Alfred Ouoba, c’est « le
seul festival du pays se déroulant dans un
village sans électricité, ayant pour seul
accès une piste de terre, et dont l’organi-
sation repose uniquement sur l’implication
des bénévoles et des villageois».

Fort impact économique
Le FESDIG tire son origine de ‘Dilembu’,
la fête des récoltes gourmantchés et a
pour objectif le développement du villa-
ge par la culture. Ainsi, depuis l’arrivée
du FESDIG, le village de Tiantiaka a béné-
ficié de la mise en place de forages,

d’une amélioration de son accès routier
et de l’installation d’un groupe électro-
gène en vue de son électrification futu-
re. Sans compter le fort impact écono-
mique créé par le festival.
Chaque année, le FESDIG réunit des
artistes régionaux, nationaux et euro-
péens, en vue de promouvoir les
échanges interculturels. C’est aussi l’oc-
casion d’une foire agro-pastorale, d’un
village artisanal et associatif. De plus, le
festival est le lieu de compétitions tradi-
tionnelles : danses, musiques, habille-
ments, arts culinaires,
courses à dos d’ânes,
tirs à l’arc et luttes
traditionnelles.

Dixième
édition 
La 10ème édition aura
révélé le caractère
matériellement pré-
caire de la vie en brousse mais démontré
la solidarité et le sens d’adaptation qui

caractérise si bien le Burkina Faso. Ainsi,
les propos de Baba Hama, Ministre burki-

nabé de la Culture et
du Tourisme, qui a
présidé la présente
édition, saluent « la
belle réussite du festi-
val, malgré les condi-
tions ». Il a affirmé
que désormais le FES-
DIG «appartient au
patrimoine culturel du
Gulmu, du Burkina

Faso et du monde entier ». Cela est un
encouragement pour l’Association
Todiyaba pour la Culture et le
Développement (ATCD), qui porte le fes-
tival, à continuer et amplifier leurs
actions.
Seul regret : en raison des récents événe-
ments au Mali, certaines ambassades
européennes ont dissuadé leurs ressor-
tissants de se rendre dans la région, alors
qu’en vertu de l’expression coutumière
du pays, « y’a pas de problème ! »•

Yann Roustan
(plus d’infos sur www.fesdig.com)
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Objectif : le
développement

du village 
par la culture

La région du Gulmu
Le Gulmu se situe à l’est du Burkina Faso et sa principale ville est Fada N’Gourma.
C’est un axe de transition entre le Niger, le Bénin et le Togo. La population,
estimée à 1,2 million en 2006, est jeune (plus de 50% de la population a moins
de 20 ans). L’ethnie majoritaire est représentée par les gourmantchés, mais les
mossis et les peuhls y sont très présents. La région se caractérise par son extrême
pauvreté : la population est en moyenne plus pauvre que le reste du pays.
L’activité principale est l’agriculture. Mais le développement semble s’accélérer
ces dernières années grâce à la riche vie associative locale...

Suivez le FESDIGuide
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